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4me. Année. "«Je suis chose légère et vais de fleur en flc'u,.t) 4nre. Anné~e.
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LUI. ~ ~clans les mêmes mains:-nmais il est bon se la!*te dominer pat, les mauvai&,r.s passitns'
Jir lu. lii artut ~Lu bûlate n lru' 1 se trouve d,,ans les sxüttés humaines Car la peine de sa fautie rctmberra von

Toi' , uu vox qi uisse aut besoin dire avec au- seulement sur lui, Mais sur dsmlin
son image sans esse ébranle ma pensée. torité, aux puissances humatnes, quelles qu '- J/tommes t'près lu~i. yT)'lCti bien

Il~erse à nidn esprit le,'aoutfle créateut' elles soient, peuples, ntobles ou ro?à : Tu es & C-Ite ('froyante recponraliilit<, c'rite 07kt.
Itr-e-n'dIe , et dtn ina b-tiche aboiJent les paroles ie'îe vir?îI s'agit aujoulrd'hui de'compléter titude diommes qui, dans lts les py

Quand sun nom gigantesque, entouré d'auréole., J .leIdyx

Se dresse dans 'non vers de toute sa hauteur. cette thèse en montrant l'inte ligen ces'oc- In$ E tes stifi.-rtes,sas pr:,e

Là, elevus gudan l'busauxbons rpids; iipant non pl us des choses spirititelcs, des ei mes ni des choses, se lancent en aveu-
Là, jescuî le pe.. uidntleou aux nonsriides; mna'sdes itéréts temporels. iglesou en éPÉcrgmc'nes, dans l'ariiielcliti..
L«I. sold t. n.ir b las ar.achant leurspo ioirs; Detux écueils sont également à éviter: gue, OÙse traite et se regle ce 9 u'il y ade plus3
Là, consul jeune et fier, amaigri par des veilles le mysi.:&smi)e qt;,en vonlt tnt tout qpi:. difflW a odl ovenmn e on
Que des r?3ves d'lempire empliisient de merveilles, ttaliser, détruit toute force nwIterielle, et mnes en soc ié é 1

Pâl sos eslons hevuxnois*industrielle; le matérialisme qui, en rap. f'iAnagiuMat ion, l'ignorance, l'égroïsme

Puis empereur puissant, dont la tête s'incline, portant toutes choses à l'avancement des les instincts d.é'pravés u'îî1surpent q e to
GOnIvernant un co ub-it dui haut de la colline, in)térêts pure cniertlhumiains, introduiit réê- so.vent l*2 trôae où devrait siéger te bon
Promettant une étoile à ses soldats joyeux, *oïsme dlatns l'individu , dans i famille, sens. L'homme inJividiielquvet e
eaisant signe aux canons qui vomisseut les flimmes ; 9 u ets

De bon âme à a guerre armant six cent mille âmes> kntis l'état Il f--itit donc 1rouir gtiider sûre- bîcn du11hire, écote son intelligence ;
Grave et serein, avec un éclair dans les yeux. nient lai 5nitté un principe indisqputa5le cu de 'môme, c'est aux intelligrences stipe.

Puis, pauvre prisonnier, qu'on raille et qu'on tonrmen- -cs~~é nd cspicie u ernn d ere a Sssociétés humnaines 9 11,11
[te; tant jusqu'à Dieu, seule et uniquesourc e faut donn~er legouvernement des peuples,,

Croisaut.ses bras oisif& sur son sein qui fermente, toute at foi ité. co,n.rnancle sa.n.s contesta,-nCiar eudr e eu&repul
Eu proie aux -éoliensu vils comme un vil criminel, lontiet tî On sonds ep's etl rra eau dire et daus la reupleîi
Vaincu., chauve, courbant son front noir (le nuages, OnJrpdél îi ii;ea iiu qec u e nhsmnusen asl
Promenant sur un troc où passent les orag" narpdél bi ii; t nmle sec u e e)al ier el asl

Sa pensée, orage éternel. de l'immenese confusiion et des crise% cpi i famille domnestique; 1t1, êtreqîî'il fat iaier
qu'l e, grnd l.qrtoit qand .pussncebrsé, gitelit la société, les tins Ërchent l t iii- protêer, mais 9gonverlneri eLuere plnsdu-

Qu'il prtieft g and, ls srtot! tn e sae bise, te d*idées siipaînées, les atitrcs veulent 130] liiiièit qule <'uts d"eltij de- la société.

Ait sacre dut malheur il retrempe ses droits, de la politique d'expêdience, d'auitres yen- La .c-uvrainté des mantes, cest la cs-i
Tieîut au bruit dle ses 1as de ix inondes en haleine; lent poosqer version avenir irréalisable. ncdeis ilffut
Et mourant de l'exil, zéné dani Saiinte-Hé!êtue, Le petit nomrassLf.ye vitdn gvéuxulufwmisc00V ra-

Manued'ar an lacae o lexoset ejàros! tout cea itîue c rise salutaire dount le ié- sonnés.... ("st rendr*e un fort mnavvais*
Qu'il est grand à cette heure où, prêt à voir Dieu sultat sera un grand progrès. S'il faut, servoe a"4 pe'uWpe que de lui crier Fans cese'

[même., d'iin côté, couaqerver les insftittions qui, qu'il esct le9 iaÎtre, çu'en dct,,i-s <le lui
Son oeil quli s'éteint roule une larme suprême 1

il évoque à sa mort sa vieille armée en deuil, bienqui 1 aft, sont encore en bar nulle aeté I n'e27ste. Trop cecupné de ses%
Se paint à bes guterriers d'expirer solitaire, monie avec l'état moral et intellectuel iitél'êts qdec chuiejcîur, il <t'a ni le tiols8
Et Irenint pour lInceul son manteau militsire, des petiples qn'elles ré- issent ;oni doit, le ti ta capacité d'étudier il foud la eci-r.ce
Du lit de camp pabse tiu cercettil! l'autre , se garder de ràcissrlès chan. <lu gouvernement. Aprrenons lui, ailon

Là continuer.]Jo
VICTORaHUGO. gernetits devenus néceqýares. <ie remonteu à lta source de ictile

La liberté pleine et entière ne.pet attoriîée à ]Dihu même, à la stîréme in'
Mr Etie;îtîe Parenît a pronioncé le 2'2 se trondver que dans l'état de nature, telligence. Que te peuiple choisisse piar-,

îîîvierdernier,devant l'Iinstituit Canadien dans ta barbarie. L'homnme soçial. le seul nui les hautes tntetîigenlees, celles qui se-,
deé Qiéhcc, titi long discsuirs sutr L'intelli- cdigne du nom d'homme, ne petit subsis- ront' chargées de te golîvInler, ce n'est
gencedl is ses rapp ,r/s arcc la Société Sti- ter qu'à la condition de sacrifier une par- certes pas mloi qui m'-y oproserai, ca
valut sa coutume, ('Abeille va essayer <'en tie de -sa libcrté entre -les mains de ta so- -le don de- l'inîtelligence qui dis»tingue
exposer le pltan et ksprinicitu lt-s idées, ciété qui peuit et doit rérrimier le liber- l'houlme de la Lrmte et l'élève art ýdes
en faveur de sesIeteîtrs qîtti n'ont pli îinnge de l'esprit,en sivant des lois im- %lss d'elle, dimingue. autssi 1rhomné d'af-
lire oit cutendte ce diseoites. nutils éternelle&- coomie te. Dieu quli iec l'homme et l'élève, anu dessus de

Il y n trois ans, M.Parent, dans sa lectii- les a décrétéesý sous peine devoir -tp s& son semdlable isf'îut.
re sur le DPrêtre et le SpiritualIsme a dé- trembler sous ses pieds. [.es crimes és Le régime héréditaire, si longtemprs e;
jà qwttenî q(Ile la Iigioa et.pa -consé- individuis peuivent reFtrtcýimruieîedQpté rpor.ir a traaisnimion de l'aittorité,
qtlteuTle sicerdoce quii en est l'organe vi- monde, niais ceux dies niatkcmw1e le, pet- W'étéimpp11ssanL.à maintenir l'intielligen..
vanrt, lie doit paus resetétrangère-aîux vent, parce que petit ellte ýji1 Wy Ç'w ià a têede! la suciét6, cayir. eî~r
Miouîvemenuts de la société. Non pasqtie d'antre, vie. Elle eu ,.don en'e Wa lqest loin (Vôtre héréditaireî oaai dond

)O-ieet l'État doivent-eon.%ndre !14 ='uiWùF~*sepWbAa iw3 PMqrpMêl



Vonîtquo celait 'intolliganco qui 1> î*1 i mille. Pensée généreilse Mgis qllarri. nier évènxement decette révoltiin qii
doelà tou.s les marix que noirs voyou. L2 vera-t il de là? D'iti côté, le travail t"6e- doit nmotuer enfin le rèçnetlde 1,1 nielli.
régime constittitaotncl, tel qu'il existe, e.s tarit plus stimulé par la crainte de la1 i- ff ec e t aveC liti le repos dii. mnonde.
Tadie:leimont mauvais parce qu'il tic 'sère, di mnucmer qes îîroffiîits ; de l'autre, Comlme lcsq autres auitorités, ses dévill.
faîvorise (i-l faiblement le déèvclulppemnciî la popilitti n croîtra rnpidenmeît et lit ciercs, Vous titi lit verrez pa vieillir ül
des intelli-cimei supérieuires ésees dle dtociété tic se.raiplts iqîî'ua-n vaste aôg- s'aoeî.ilhlir avec lit d-génération cc
Dieit, ni.aisar-étéos duns le.ur essor pa 'grégattion de pauvres d'autant plus à rae dîiiaîes<i la vorriîjtioi (les ilis-

leCq e/us de lIceréfljté. Lb là, une Ilittc plaindre qu'lil u'y autra pa~s titi sîtil rice tititioliîs; car elle se reerîitcruelius cL5'c
fratrei4lu qui ztbîorb:! sis proflic ls [pour les sulager. Vofl&I ou conduit lait- dans ce qu'il y aua tde plus fort*dnîîns la su
flure jvivo qui p :t.,-tl'tira *îuq t bUi des lois de 1:1 natrure. Dêfioussioti
de lpiîi.I à l société. D). là ecu!ersîln de réfourme qui utroiit ci' Ce quli retairdera davanttage l'avénemeî:î
cettu u,;)îfstiout quie Ilintelligeuuce lie perspective le retour tiu paradis terrestre d egueueia éi ens a
cesse (le faiwreu pouvoir usurpé à ses sur la terre. N'1allez pas tonibcr dlans la ilopp1 osition despégs et des *ntZmèts,
dépens. falalc et trop coineu erreur que le pro- cis pluîtôt iliamjxitieîîce do qticlqiscs Vraiîs41-i iidonc .zoppase au régne (le Igrès idaslnovu.BesuetPesnn tou emod. ~gt aslenuva.fle oîît» is dlu p)roêrès ; ce «,ollt les 11enlées Col,*

l'intelligenc eron ttu emod.i consiste à rectifier d'anciennes idées.
En thjéorie, un est d'accord; misnie lrin Que l'on avise à une iieilleuute distrilbution tez les d'uîoises fdupes it fipo ais ;u Veil1-

que dè quil 'agt d fat ýlemoiti re1cdes richesses, à la bonne heure ; ivais, u
sacrifice, chacun se tient enfermé dnns l'cri nie tariss-- paîs la wo irce de-a ri- Qua ndre illa sOcçli.tC tou arriver Iti:u
tti c e le <t- Ç -Vit trOîes -. ý In uite chuesse on étoisiràn t 1 é iuu atiou. Car- Qaîn e raî t m i, cll f ie , (l ar oiver ne.t'
(te la Lunulle tut lcgîtituo qu'il 20it, ne dIons nîoirs(l faire conmme Laitier, Ru~.-î<re uuefînc d oueuc
devrait ju anuantir celui tlc i patrie qît i seau et Voltaire qui ont coupé le fil die olir avnrt.POOeni 11
senle pcittt-;îttret les grandes et nobles' la tiudit ion. Poryprvnrle;rjocnis tiil
3>11issalleRs(e rintelligaîîce. Il y a urae histoirc ititétessinte -â laire,temraie l

Lus remirs égisatersoufonatousi c'cIle dles etrirts et des traulsio . - lsdjlstui ntlri
des So.-îétqýs, dolués eu% mêèmes 'laie in- mationis <le l'intelligence pouir loiq es jpsuoî ea(t e ntîr O

tlgnesuipÜrieutre lui faisait tout lotut tir un conserver son 0ittg rmiegauiepu oslsefms
titre à l'autorité, ont coniniç l'énorme fdit. le goiuvernemuent dii inonde. Dans 1*4- 1 2o. instruction g- mite suîpérietire poluir
te de értrsnseîiîu la tratnsmis - de, le corle social se fond cil castes les meilleurs tiltîctç 30-o Sccttrsq 'îix
sion héréditaire d'un pouvoir qui ne de- infranchissables ;eni Egypte, il s'alouicit eunis Pavrsais ititelligcuis; 4-o. fllî
vrait appartenlir qu'à l'in tell igence, qui en obuligeant chacun aur métier (le son gratiuil d'obtenirdes dilonrEs d'mnstrtietioil

n'est pas héréditaire. Aussi linitelligence père et on sedivisant cion s classes 1supérietire plrpouivoir remplir nucire
frustrée dle ses droits ne cesse-t-elle de le prêtre, le militaire et le peuple; cil lilarge jîuhlijue: cclx qui cil seraicent-
reuler le inonde polir les reconquérir et Grèce, Cécropji uî'pporta leora patrie quec nltmnis formeraient la da&se d-s Ictirés &e.-
toutes les mesures d'économie pour <Ion- j'esclavage des peuples vaincus,ç toits les 31. Parcunt promnet d'amiples explicationîs
nie, di, pain auix pauivres , n'arrêteront citoyens sont libres et souîveraîins: à Ronu: Sur ce sujet dans tune autre lecture.
point l'action morale, incessante 'et ]la- Snrtacus et les esclaves révoltés ilon- x. Y. Z.
bile de l'intelligence qui sait que le tronit que l'intelligence ne se trouvait pas; ~
temps est à elle et qie sa cause est celle à l'aise dans les républiques nîîcienîîes. w~f lu3 a~ M Zi M
de Dieut. Là, l'esclave cependant n'était luas con- Forail et haec .iin mem ,zsai 5 .

Ait lieu de cherche r le remède dans la damné comme aux Etats-Unis à ne ji* -

r"lîabilittilun de linteItigeîce on estOc- niais savoir lire ni écrire ; noas voisins se QUItBVc, 12 Février, 18-92.
capé à guérir la pluie iligunssable du, pati- repentiront peut-être bieîtfltd'avoir violé -
périsinle. Maîtillsa volila la guérir par la 1 les los divinci; et !hiuailles. N .lelaîêîvr l éltmmr
restreie morale ; on W'est moqué dle li Ail chiristianiisme appartenait dle pp- (le cttteité<-rar 15 voix contrec4.
Mac eqtle l'autorité temporelle ne réussi- clamner î'ég-.îlitù et la fraternité cutre 3» tW'

rait par une lui qu'à produsire litre elffo- [les hommes. Tous sont enfants dl'un ]PREMIERS.
Yable dissoluisionti < moeurs. L'autité mêéme père, qui est Dieu. Les don-1 limf cImQuE.
spirituiello s-iîle le polrrait et polir cela
il liii faudratit contiaitre le mécanîisnme so-
cial, cit suivsre le fonctioncmenît, avoir
de dlire son avis aux puissances temuporel-
les; niais ceserait se mêler <le politi-
que et on luri on refuse le droit.

L'Anglecterre luit, sep't oi huit millions
sterlings piranitée pouir ses pauvres, mais
la taze despau-re fût-elle doubfle, ne fo-
r-ait que doubler le nombre des pauvres
La religion seule a le secret de les souila-
ger.
Luis Blanc a voulu faire de la société

un %-mte atcoliei où chancun tr.vîui!le suîi-
vant ses for ces et reçoit sclati ses besoins.
Un fond de sezatirs met l'ouvrier vieux oit

ii* à l'abri du beson, ai"s que m la-

<le l'intelligence sont uiti dépt confié
à qîuelquecs tins pour le bonhbeur dc
toits et dont il thudra rendre uin compI-
te rigc.tretix ait pière de famille. L'es-
c.larafre aboli par degrés zî fait lace
ait ser-rage, forile radoucie cil apparence,
muais pilus meunçante polir le pro-
grès htumantur', parcequ'il s'aippie
sur un prétendut droit divin.

Louis XIV disait: Déilz c' niai! lin
siècle plus tard, la révolution cria: Le
Ticr,ç-Etat,c'cstl»iii! Louîis Blanc dit ait-
jourd'hui: -Himmcs du prilie, PE t ccd-
tous!h J'espère que qutelqute giande voix
p3tirra dire un 3oi.r : Hommes cizdligen-
ce, Itat est tous !
L& découverte de l'imprimerie est le proe

B. Pâquiet, en vers.
dg 71cn ampîlification.

Jean Mntie. cil le.rSIii gr(cqî:.
F.X. B3élang~er, - cat vrmion latline.
Jean lae, en terion ,reque.

-SECOS.-u.
T. Clîanuboiiuc, en tr-s.

r, Catellier, P. P' <r liî, R. Steit-ar?, E.
Lindray, IV. Mc%1aniis, M. Boucher, N.
Maiigui et M. Letellier, en vers.

P. Paradis, en thime.
.'i. c. Main, n verçion. latinec.

T. Bédnid, en français.
A. Blouin,
3. B. Gagnon,

en arithmétique.
au Y



J. B. Gagnons en tAbla.. Un autre décret annulle les donations (le gotivcrsîenietit des 1..-lU. d<Vi.cd<kr
» enfrançais. faites par I .olîis.Pliililppe à ses eunfants, et à lettr demnde.

L. Pà1 ît iit.Le doaic <l'iiutla desttos.IOltcs1 -Uit (lit qIle le ril1îe a oî d nuié que
A. Pelletier, cil fr liÇals. doe 300, 0) r.es ainu.hss dOlun d eux lianges pierres, lisse tuéie (lu Cu-
l.. X. lllatiolîe.t, Cil arithméfltique. Le initre de la guerre il déféré à pilule et l'autre dia Culvsée, seront prépat-
.1. Sextoîl. la demwande dus gLénni Cavîagnac cri rées à Rin cit ertî cs pour le mnlti-

J.Seto ,.Pâquiet, A. Pelletier et l'inscrivant site le tableau des officiers en ment qui va être élevé eit l'honnur de
F. (1:14, L. everMit, retraite. 'w'ashîugtuit, dî a~îeiined V 5A. >llir..llitctaat/,ltqe Les ex-représentants lion Comrirs dans

SEPTtMa.les décrets de bannissemnt onat cia per- hington.
11. Villeneuive, e't laiin. mission (le retourner dans leute foyers. INoutvel rJ.vêqauo.Dtes lot tis dce Point iii-

T.Rimîfret IÉ.NifE ças Les grands corps de l'état sciont (Ila.- sent qute prohlxile nient lecBev. .1. N.New
E.Giguére, en latin. tîngurtés par des uniformes îInrtictiliers. Mjan, rectcîardc l'église di S. AIlahonse, *

Z) Cuits des conseillers d'état, dvb sénauteutr.,llîiresr lc nouvel L.êî C 1'lti-
IDéciec le 4 fèvrier, J>îue MI t i î-ý-et des memtrbrezi de la législature i.i lodelplîe. Ce di10-0 pîrêtreet ,îrlnct

tacr Lussier, épouse de J1. F. X. Pecrrult tout par leuir ricliesse les cobtauues dit btiii de tOuâ cuttU% (Pui le ei.iset
E.cr., mîère d'utn de uos ejinfreres externies. t,. iîps dc l'empire. >C'est un hîommîe de science et de grande

0îx parle d'tun atte.ît.t commiis puur la piété.
Nouvelles Etrangereis. seconde ou 1% troisié imce!..us conire lai vie Nativent-Jrirswick. Lalé siatirce st
Ascî.araau<nt. Il %*cst toum" a !Natlches. dît prézsident. Uîîcouttudelpistolet lti ail- en pleine activité, Ics aflàtu.s %ont exi éit.1

ter et dati> d'autres lieux , des usseimlees ri t iéprtt fiire rltvcaclrtu td aiiiieeetv iwolir venir esn aide à lord Joliniié iépa t oRusseer 2ln sotàî l'eatéentae pu le.U journîais e -
dýn e efit ou iéir;rltfanli uCarroussel. Ilcirculait iuîe tumteitr lal'tnt îlija.U oriaqu

<le Lîdesnd .oî toseo uqilel femme d'ni& préfet1 jîblîie uit Nouîveauî-Brunswiack assur e que
L.,s jouîrauxti oifsbutis destitué attrait tenté de poignarder le jamais pîlus grand hutrsivie u*a régnéê pur-

dans unt utat d'inquiétude à l'endroit de.%ule ebrsd lMsemle r'rc
défenses iîrtueet Ils stiggéretit di- rsdît
vers mniîs de répulsion cri cas d'iîîva- AL'TRICIIE. r.Useconlde notedJ Présideux. ,ct raison, lit somnmee l ~îe s linrvcnhîca
Sion de France àaacu 'Atih Sýl1%aitt- àmaturité est de beautcoutp pl~us cumidé-

FîîssNcE. -NE. dic 'Morny et Fould ont zeiiberg exprime l'îssutrance d'ue politi raille qîti*itix deux Sessionis législatives
quitte le c.ainet et onît été remiplacés par qued<e paix et la nxomuiation de Ilahin, quiiot pricè-dé, et. égard a l'uittrval:e de

IM e Pigiyet Abatttuicet.
La ane aielle constituition a été publiée comme ministre de Franîce auprès dul ec temps qui s'est éctinlé qlti le coîtîmel

le 15. En voici les articles prinripaux. billet Autrichien, dont on parle beaucoup ccmient de la session. Il y al cil lii)i ot peu,
Le Présidenît gouverne ait moyen des semblle indiquer que 'hattflotiie règne eui- de discours, les affaires jîrog1res,-set et la

ministres, dit ConsmIl d'état, du Sénat et tra les deux piheaces. Sessioni pour étre:*cotirte Wîeîî se at u
Z)o1  éilai.£PGC Quelques militaires ont été meilleure ampuint deNite <lu l'initiért pu-

Le Président est responsable devant le pssés par les armes et de strictes blic.
peuple français Duiquel il a tou1jours le p
droit dec faire appel. ilesures prises poutr abolir le petide

filaseul l'iniiiative des o.is et Io droit Je liberté qn'il restait à la jîrezse eni Es- SOLUTION~ D'UN PRiOBLEM.
fasire grice. pagfne. Voici, 'Mr. le Réductr, la solution

Il a droit <le déclarer l'état de siège. STATISTIQUE DE LA IIONGIE. dit problème relatif uit noa.nbre <les éiéves
Lzs miniistres ne dépendent que <Ilu pré-i
silent. Il nî'y a point de s.;idarité on- D'après les derniers relevés officiels, ce dut Collége de l'Assompîtion . Votre cor-

trc ~.royaume contient 14 millions et demi Iresponulant fait trois pr4oportions::y
Le séhatu se compose des Cardinaux, d'aîbitants dont 7 millions de cathîoliqties 3 I z : Y G: 1, 7 : 2:1 oncf

des 'Maréch iux. des Amiriux, tlcs citoy- 4 de grecs schismatiques, .3 et un qutart fectuatit les opèMti0nsindiqlées, on trou-
ens qune le l'rcsidext appelle à cette dig.. de protestanits, le reste jtIiîý. ve que x--3y.7=Gy, z=2.\; lar c<ifl!éîîuî(rnt
nuté. Ils sont inamovibles et à vie.
Lctîrs fonctions sont grataites. Ils peus- IlYa5gaîevls 8 pttse >-yce xLsiuîi . aurd

vent s'opposer à la proinulgation de cor- 16,000 villages, a 6y=6y; dune V ==Y, équationl idejuri-
tailles loiW. Sous le rapîport de l'origine, les Hors- que, qui fait voir (Pie le îîîlènîtie est

Il y augra tin député ant corps législatif grois se divisent omsut nLeriî.Aosilfis cîlar
po:ar chaque 35 mille électeurs. Les <lé- Z> îagYrs :,60,670 duit dex loirs ilquatiuis x
puirém sontî élus pair le sitf1r.ge universel,4,067.dseu prmès uaols =3
po, sr six aîas et nie reçoivent aucun trai- Slaves 4,905,760. et z =Gy et le prulénxe eist résolu au-
leinent. lis discutent et votent les projets Allemands 1,50 J,000 tarit qll*il petit l'étre.
d loi et Ilimpô,t. V ullachi a 2,500,000 Maintenant voyous l<ssî'vià;sque

On ne poutrra publier qtue les procès Szcklers 300,000 l'un petit faire misovnubleiiîîent, en tenant
verb-ux <les séances, dressés rar les soins
dut pirésidenit dut corps législatif. Le Le~ reste se compcs de Juifs et autres compte <l:s; conditions ulsqi.:< Et
iniistres nie peuîvent être députés. Le étrangers cortigi-ant l'erreur qui se trotuve surt !c dor-

Présidlent de la Rlépubliq1ue convoque, trTTs-lUNSs. Une nomibretuse requête njier numéro de elbi le -d c dîi.
ýjomrnc, proroge et dissout le Corps Lé- de Ilaltiniore, signée d'à pel pé éa ynhu ezdvs a -

gisiutf.1500 citoyens dît Miaryland, a damaon- -3i l'on si'PJxe Y=1, o i a X3 et z=6;
Umue hauate coter de justice 11,gera les

comîltstattnttsonrle pré ident. c. -i rsident Fillmore la médiati- 1donc ++=Onombre des é-lèveS dje
contîre lasùreté. de l'tt e~n du gouvernment des États-Unis sip Philosophaie; 10 mialtip. Im4 r=3 et di-

Un nouuveau ministère a été céè sous près dlis gouvernemxent angluiîs, en fil. 1vises par[Y--2 - ]donîera-.3,rsîîtrs-
le nom de ministèred'état et donné à MN. vctr <le Snmith O'Brien et des autre_. négatif qui n' est pîoint appliqinle aul
Casabianen. exilés irlandais en Australie. Le pré-'iiombre total di: étudiants. Les stappositi..

Par tun décret de Loutis-Napoléon, la sident. a déclaré à cette dépu:tationî que~ oas y= 2 , Y. 3, ne satisferaient ras non
famille d'Orléans ne peut pus posséder de des considérations politiques e.dscnapu otsls~îdîoa i rbébiens en Franice, elle devra vendre sous t e cou- plush à ots e otdtc0.dt rbè
un antousceux q't'clle y possède. vu-naues internationîe= elmnéchtraientine



Mati si!'o î~~u y~4,dor x=I2~ liangoron ten cordes très.(Ires."
x (4 lotie Y + x + z = 410, nomlbre (tcs Lo roi OUtosi.,.s, averti par ses gens,
élèves de la Philosophîie ;, et -10 i"uit- qu'usî hommino lotir avait (lit (fil leuir
( x=-t" ) ilivi [ y-.12=2 ] =24, ntombre ininitre lie guérirait pas (lu sa mladie,
dles élèves (le fout Il, Collége; cillin, *Ieiando comaîjent était luabillé cet irisa-
zy divisé tr.îr X.-Y=9ti divisé liai 8=11, let l qod-n: '. nloze i

ninlire tics linianît et (otit la soinnmu<tl do p)oil,l cI dont les rcillnsi nourris (d*1 lc
eliillie.%3* ; ce qui satisliîit a tiMtes les ceinture icctir. Le 'i oi dit :'. teM ,Id l
eviaittiolis. MIaiîs coliin il V r. Xtl*ites! Jhsk c'est.A.diro le saisit pirolit-llie.
nombres 411i plnîraielit remplir lu Lier- S.Mtlia îeipratd t en
tîjêre roîîdîlioi, mavoir 121 et 111, \OYOIlq Batst Il <SV<it ell vêZC,?ltc/5 dleloildec
les ttICSréstlici5. cidscau, (t une cintiretdc cuir autuir

Pour trouver 2 I, il f aunt 81p'esIer y = ; e ., "ci . l" ' est dit ela e w ii fort auu"alors le îîornbre tics élèves dle la Philo. dmip. XXXI des proverbesb, vers. 17 :dllc
Sophije serait 10, relidtis finissant 21 et avait les n'ies cfilts <lc force . .ver.24., I l

le îoîn'retotl 2~. Pur rotverIII le Ourdit la toile et la vend; elc a donné
noînhî1re les élé-;cs qui finissent, il faut (les ceintures aux Phéniciens."
faire la sup1 ulosti'ul Y-_37; alors les éldveq St. Jean dit dans !'At-g<.aIylse ci, ptrlnt
die 11'1 tofoillie sentienlt auitnomubre deC 370 du fils tt. Lizn, ieuil ,4fait rvàudf'zlile/on -li
et eux tic tout le collège <le 1 173,317; ces 'rZecantt Itirla poitrine chine ceiiur.id'or.
clltilres sont I)rolxllcaîlt trop grands ; I'Ilutitt au cihap.Xve, Z£17 <r.sgcs poix aîcii
d'ailleurs lni lnomître fractionnaire est CVI- 1.r? p/a(ics sort ilcil1titi cn:plc)I velits el'unl
denent abstir<le par rapport à dles per- <'liu liîci blanc, ccii-til:r ceinhere d'or.

1*0l1ie . è aloi, ic rcgarde commne !a
hlthis probabulel (If toutes ces salposiuiis,
celle qui dmîumie 240 pour nmibre total des
élèùves, 4011pour la PhIilosophîie, et.02 pour

iceux qui finissent.
A. T.

Diel ordolitîe encore à Jéêrémie d'aller
esîcuers cintre Lan l fntu d'uinro-

citer, à Joli dans titi antre sur les herds <le
l'Eupîhrate.
Chtez les Juifs la ceinturer eniitaier était
souiveat donnmée comume signe de distitacti-
011 its soldat valeureux.

C~XN~R ~Les Egy ptiens <le tontes les classes par-
Jqr. le Réd<acteur' tiecit la ceinîtura. celle des pîrinces, des
L'autre Jouîr, t bit .il ajiisF',n nia cein- prêtresct prétresses était très-riclies. Les

turc, il nue vint à l'idée doc savoir si l'usa G recs et lesllcmauin3 retsoiirsaiemît leurs

ge <1,; lit porter dantait le loimn. La ceiniture longues robes avec truci Ceinture. Ne pas
avait-elle pris nai&ssaîie ecluezies modernesi avoir (le ceinîture passait pour liste marque
ocilCez les anciens? j .Tc'n savai rien, dl'oisiveté ettde voluipté. .tlsqt'â L 3-1-.
A couil' ý.àr, nie dis-je, l'Abeille doit en Olynipintde, les combhattanîts, aux jeux
pirler; certc:3, c'est nuie question si vitale olynmpiqutes, se ceignaient le corps.

plour tnous. Je prends les voliiiie, de l'A- La ceinture était dle difi'rcntes COLI
l1eillej'Y vois -article su r les casqes,les air leurs : chfez les Perses, elle était rouge
ics,les i<daccl, luis nui mot dle l.1 eeiîîlurc. avec on sans ornencemîts. Qýelquiefo(is la

.gzde innstrprisc et de mon ert emtîeéattè-ogu,îiqu Clubé,
Quetui!Avoir laissé pendant trois ans la coini- d:-ili la roman de Largus, s'en sert pou-
tire (!ans l'oubli ! La ceintîurc. . iioîrc plus retirer Daphuis di, la fosse aux loups
bel Ornîeent, notre gloire! Plus (e retardlý L'histoire rapporte encore que la vestale.
jc e c mets à faire dles recherches et je~ Clatiiki trmn seule sur le Tibre, avec

'tlis hcuireiux le pouvoir leseotaintiniqiier sa Ceinture, le vaisseau qui portait la nié-

à Voi leteuirs. te dles dicirn- que l'on1 avait été Chercher
La ceinture date <Ile la pltus lianite en Phrygie.

aîîiqutê.Die, euînîa<leau raud pé- Les»bUliqlletses Amazones portaient
trc,daiîs l'E.\xe, <le puorter liss enueauîl nue et les Francs, sous la e

tissu. le flas l'or, le pourpre, <'écarlate ronde rade,s7on servaicîen oeLo IX
&. Les .successeurs d'Aaronî portaient défendit criccxWaudsde porter la ceintulre
aussi la ceintuire,mais seulementdanis les doré-e. Mais la loi fut transgressée, les ri-
.4acrifies. lxandies coi, t: '.I.èzent à s'eni décorer ce qui
Polir ni fige a Pâqule, ."s Jifs dc- n'empêcha pas les honnêtes gens <de les

vaient avoir <les ceintures:- Voies isuru- mépriser, de là est venu le proverbe bone-
gerez l'<gneizzt& aWtU, lit le Seignieur ait ne reenmée vaut nzietxez einsur o-
PTe. livre des Rois,"I çouis ceindrEz vos ree.
reinls ; vous auirez ties sotliers aux pieds." Souvent la einture servait à mecttre de

Bienîtôt ces ceintures enrichies de pier- l'argent, voilà pourriuoi Jésus-Christ dit
«'.s précieuises, devinrenît les objets <le hum- à ssapôtres en les envoyant précher son
Xe cntre lequel s'élève Isaïe :"I vos cein- Evamigile: nequepecursia'n inzosisteguis
ttres d'or et d'argent, (lisait le prophète, Dt temps <le nos bons vieux pères de

la caille, la pJriv'ation doe. lan'ccitere était
une marque d'infamîie, les lsîîîqueroîties,

s débieurs usol'ahale <lev it quit.
tef. Laî ceinature étaîit encore luiî symbolle
<le c ond it ionî dtit 11(111 iiii annon çait (lit'
un' étit déclin ; ailisa l:1 veuve <le lilipif.
î>e ler, <lue delîroîe ri!llIonc umîix
(fruits qut'e-le avait âs- en2 quee.ilî<l<îit.
tta,t sa 0e itttire su r Ile foli eiltli fie.

Atm îio.ei-i el emtie dles hîoummes
élutt tic c ir, celle (les lenîines 11n nisbeîm.
bâi:ge <lt vlnîines dt'or oit dec cuivre <doré.

Aujourd'hui la ceiuture se porte par
le clergé, les iltudants des collèges et
quelquîe:; Iniquie.

Les écoliers le Québec se distinguent
des anitres coil L-e3 par lit Ceinture verte.
Le vert c'est l'eluhlèane dle l'espérance
<t'est donc la couleur quîi convient Iriti.

I ctlérinntà de jeunes étudints qui vi-
Vont dk'esliériauîce. Aussi rues confrères
sont si atttachîés à li. ceinture verte qu'ils
ne la cliangeraieît nî~ pour lise mitle d'or
(le la Califorinie, Im<»ir moi, Mur. le. Iédac.
tcuir,j*y tiers rdc.

RUSTICUS.

c:aitle mois <le lé vs er, Jusmoli, que
tes Romains iîommn)aielltfébruitei, était lio-
norée <lun culte particuîlier ; telle cet se.-
Ion1 Festuis, l'étillnologie dît mot février ;
selon d'autres, ce mot serait tihé des sa-
er1iieé en l'honneur des morts, appelés
fdbriialcs, qui se célébraient aussi dans le
mois de février. Nuinia ajouta ce niois
ainsi que celui de janvier, an calendrier tic
Roinuluts.

Les asnciens représentanientî le mois dec
février sous la figure d'unie fi!mnie qiié.
latit vêtue d'une tunique relevée pair unse
ceituîre; afin <l'mudliqtier la nature phivi-
caîse chi mois, un1 avaiît lacé entre les
mains die cette feimme lise casse. Oiseau a-
qilnt i<jue, et à côt é d'el le nune urne d'où Il
cuit s'échappait avec abondlance; àses pi-
cils. on voyaîit d'un côté un hléron, et <le
l'autre lin] poisson. A Reile, le mois de
tfovricr est celui tics plutes.

CONDITIONS DL' CL JOURNAL.
L'Abeille parait, auîtanît que possiblei

une fois pair semaine, pendant l'annîée
scolaire. Le prix (le l'abonn»ement cst de
os. 6id. par ainée, payable d'avarice par
moitié : la. prenmière Illoitié, à la rentrée
<tes classes, la seconde a.u Comîmencemecnt
de l'annîée. Les Pcensionnaires s'abons
tient ait bîureau <le l'Abeille.

AGENTS.
,yie le .ELternes, J. COTÉ.

A la petite salle, Ml. E. Tàsc1î1ritAu.
Au collège St. Hyacinthc, Mr. ADoL.

r5iSJAQUE. 8.
L. C. O. Grénier Gérant.


